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?avijns qu’en certains endroits la fête annuelle u Fra?c,e' chacun № sait.rést saurait'passer pa Bas-le-tbc 
djMAWOmptien fut glorieusement célébrée. Ainsi à ?» Pÿ» ou l'on mange Web. Non» sans acheter k» céKt,ie« Confite-

^їй^икаї ssw'HrQSiStotk^r«f rf!S”h di“"“ï lUeri. de J| R0,«tat Лвнес* £, hÜ ЇДЯмІ w“i

imjioosme oftt réveille chez les uns, raffertBuLrhez d au- LEv|g“ei le*pStés de fois gras ! accompagnement Wurel des 
le sentiment national. Ceux qui ont contjfcië à orga- Sa .№>*hp“^r; *• ml0«t»rde, de èoufitutes, Plus loin, c'est Naacv, 

"“F “«Є*telle démonstration ont accomplÜtiié oeuvre to2*5& Л?-Я1* ' es* ,blim Mes ivre ses Dragées et ses Fruits
Й" 4’ ,T frïieïJdTb’tmX £

radie totite entière leur est reconnaissante Æ - f«m voyaged Fran«. U î?or- i,»8è feSe lfcaSîe П
Par contre dans plusieurs régions, et la notre en est, n,lnd,e f.st Ia ter.re des Frorifrges „о*, tient font au cveur Le .Sud 

la fete nationale de 1 Assomption a passé inaperçue • peut- -?ar ec®,,enca : enumérer toute» .. reste pas en arrière loin de là. 
être pas pour tous, car certains ont célébré ccttc fête en |Ce F?4"'1 N6": -a vieille clé d’Arles, fiére de4г ш coTPai” * vu. Сеіві irLz tz rys бкгл ш ^astsstssrtaux faibles le courage de lutter contre les forts. Dans une 1 !a mode de Caen, dont la pétrie \ rtie des Papes ’ g ’ 
promenade qtië nous fîmes dimanche, il nous fit plaisir st le chef -’eu du Calv.-.dos.Æn1 
de voir flotter au sommet du mât, chez quelques-uns de ir.eUgne c est.le. Bev,"e- eJUme 
nos braves cultivateurs du comté de Madawaskn le dra- СггеГ de 52? ii'cénufde 

pcaujfleu, blanc, rouge etolé. Ceux-là sont de vrais patrio- a France re fait surtout reiàar- 
tes, Sur qui la patrie peut compter. quer pa- ses Pâtés de Viandes.

Ilest cependant regrettable que dans tous les coins de C!,artres a toujours été *m but de
- 1 АРМІЄ,*à chaque année, notre fête nationale $e soit pas péle,rmage !?8.‘г<ТпІІчие à от-n.»,? cafcfc. impwe -ujourd'hul ,« L«v£*S S±

. jamais c est de faire 1 education du sens national. Nous .éans, pour ceux de Cailles Par- 
sommes de ceux qui croient, que notre peuple doit être ins- 1 і-s : Pithiviets, pour ceux- de 
trait et moralisé par des moyens populaires. Le meiflenr M»nx4ettes. Quant à Tours, fl a 
des moyens nous l’avons déjà: nos congrès régionaux II m yoduit plus facile r* déguster 

•^kusygjæ*%les rendre plus fréquents et plus nom-
___ . • . . ,, . . "les petits pets de gf*S-un

to*ae a notre population d apprendre a pavoiser ,'résor pour !e» jiqufeoiquesl Si
- ^

4/«ipn pour évoquer les souvenirs de notre histoire, pour étu- 
dfqr à la lumière de la discussion en commun les questions 

'■] d’ordre religieux, social ét économique qui intéressent le 
plus chacun des groupes rassemblés. Au retour de ces con- 

«di actés n’auraient pas aussi souvent cette tendance 
admiration de tout ce qui nous est étranger.
. «pus manquons de nationalisme et par là nous nous di
rigeons lentement mais sûrement vers l’assimilation étran
gère. Voulons-nous savoir ce qu’est le vrai nationalism*.
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(De IV4-
Le» Trois-RrNtree,Ш rj-

мГк- rfnsea eu samedi au Cap sde 1< _ _
leiue une manifestation d’rm ,-a- 
ractére nouveau en notre pro, 
vmee ; l’honneur reviendra 
Père* Oblats d’avoir, tente iv 
de célébrer . très dignement, I 

jour même de leur féte national 
les , Acadiens de nmie •

■publie d’estinre pour les des-

N as
1 Montréal ; tous trois, ajouta-t-4', 

sont des orateurs .parfaitement an 
cornant de l’histoire du peuple 
auquel on a voulu rendre un ami
cal officiel hommage.

Lé Père Lortle rappelle' l’Ana
logie qui existe entre l’Assomp
tion de Marie an ciel, récompen
se de sa fidélité, et cette fête qui 
réunit aux pieds des saints Au
tels lés descendants des héroïques 
Acadiens-,eux que l’on croyait 
ciorts à jamais comme peuplent 
.'rn regarde, dit l’orateur, la vie

Liaison française dont le rotôi (>Д“аг,.е et «Й* de **4%+*: 
s’est effectué le 22 du mois del Г?Ьк de Га,11“се Ч".”1 relu' 

nier. Pour une distraction pes* і" hT
électorale.... C’en est une torn,* ^«“blanees ; Mme a euiuk- 
. „ * grande mission*«*e est vefc-.eL® f ,or la terr« PCTJr У connaître lr>DE NOTRE EAU ce- sécutions et même k tem;^

Leau de la ville est actuelle d» l’exil ; regardons k peuple A- 
nient dangeureuse à boire. C'ei càdien, lqj aussi avait une bell!- 
Cé que la dernière analyse réicL mission en Amérique, mais nom 
Malgré le système de спіопті remplir ce rôle il a de coanaUt ; 
tion que nous possédons, nc.tr lés plus cruelks persécutions Л’ 

“f contamine au pqin, ш і exil : Mari* avait été profit», 
Ll^à22 vic0ufflir- ü 4t par des hommes de Dieu ; k <

connaissance avec leurs nouveauxIphilosophie. Salle de bain üogete ^ de l'ea?ІоиЙк^т^W h'certitudè'omè îÙltëï-

■Гапх*нГ°Г3' м“оЄиХ tr*"” Tr‘ dduches) pour accommoder re,t<‘ de nos jours, où bjen s’e* ons d, 1* baie de Fundy, d’.Xr 
,r,m.»r àC' N' u " part,rc,nt’ ,c|tous les élèves. Eclairage électrf- '««nr a-limiter le nombre de ce ^ napofis, mèneraient là-bas uée 

І °ТЛЄтЄ Є,‘ е *їЙие’ service complet. Cuisine è l! en absorbant une ean polluée? de de foi, et qu’ainsi üe agrandi- 
ond un quart d’heure plus tard.I produit de nos ferme» de 2400 ic i Nos ed.vles semblent ne pas poif aient, en cette partis samaee de 

X la gare, une grande activité! res. Bonlangerie moderne. Lait ter suffisamment d’attention ï a ouveÛe Fran^ û rè^ iie 
egnait, parents et amis étaient | sous la surveiüance du bureau malheureux état de chose lieu: oh oui au moment de" ’ i 

saluer les voyageurs qtiij d'hygiène. Prospectus sur de-| Nn‘is avons aujourd’hui la рг-ц .ahison ils savaient chanter bien 
mt I avantage de faire le pèle-nantie, s’adresser à D.-J. Le-| f 4«e le système de ch lorn aaut l’Ave Mari Stella et ils’à-

.- , —. , I ld" I? est Pas efficace puisquj aient su donner l’exempL de i»
, , JM „ Entree des eleves le 9 septem-l ”aIgfe son bon fonctionnemen , ,cre aux ponulatioiis «an»»s, sont faite représenter à hre 1925. analyse révèle que l’eau cou- ,es deportePs Pde Î^5

■e deuxieme voyage dn 'devoir’’J,-------------------- --------r—L----------------- 1 eut des gçrmes de maladies dan* n honneur dans ”
Comme Fan dernier, les affi-1 |\ » f4é4TE/ff I -curel,ses- Et d’ailkurs, a quoi cnesse» la Lousiane nuV »ciers du C. N. R., ont voulu don-j ■ P A \V I || I servent ces analyses si ce n'esi âvâit du leur enlever c \ d

ier un service .parfait durant, le І І /іООІІЇІ. “ I l ’i’à révéler un mal qui existait ur foi *îeurs coutumes’etnui
• oyage et MM. H-H. Melanson, _________~ . I epuis deux, trois, quatre ou ciné et doit
Gérant Général du Service des D„.pRA ~lljours. Car l’analyse se fait une «voi^ nuel^J!
veqrageurs, J.-P. Marlon, Agent |fois Par semaine et dans l'entre- ,f‘umTlIeù d’sntr^L.P?
le District à Montréal pour lel , Z LES JAUNES [temps l’eau a bien des chances ^ ™a peuples
Service des Voyageurs, VV.-S. Les grands journaux aPP,en-he devenir impotable sans que ^ ^ 4r *"
Miller, Agent Voyageurs, Ù«i,- ’ent a. nous. Iej P±™f 4»e U personne ne le sache. Non, en a- ' “ “ r RK'°
d€ Melanson, Agent de Public!- ,<c“ fFn»,s de Токіо, vieui | <ms un exemple aujourd’hui. Le,
té; Ll-P. Marion, Comptable, ac-l l obten,r de tres^beaux résultat.-1 .ccrétaire du Bureau de santé re- .„û; , d *’ J”. U .IoF‘e"' aV
compagnent les voyageurs et cmtl *',x examens officiels japonais | oit cette mauvaise nouvelle par , П1УССiі-Л
pris la direction immédiate dn I 7, de leurs eleves ont été diplo I c éphone, hier après-midi. lm- ’ 4“* ITtistoire de 1 Acadie

l'an dernier ans-l nes> ^8 ont été adiiis dans le I nédiatement, en moins de denx P s, c* c _du caaudiom-
. Louis Dupire,І У166 supérieurs, ou Unflersitt | heures, il en avertit tout le pub-l tran9“e^cest vrai; le-flleeé r-c

Secrétaire de la Rédaction du l,'1” gouvernement, et 19 sont en | le. C’est bien, l’avis ne pouvait1 îfî de“x ra“* ‘Jet ase” Mc”e rr-
journal, k “Dçvoiç” et M. Nap.l rés dans les hautes Ecoles Spé-j cire donné plus-promptement. ' , ■ 5 ?***!? . Çfaddeur pour
l.afortune, Gérant d’Affaires au [ dales. Ce lycée est soils . la oi-1 Jais qui nous dit que l’eau ,në-J a,r* ™stoiree qtil* simpo
même journal qui sont lcs dirèc-l ection des religieux Mariante-1 ntt pas-impropre à boirt de-T ■- ™’ cÇVcct de tous- LTa.-
teurs du voyage qu’ils ont de" nouj tes. Tous leurs élèves, au nombre | mis deux ou trois jours'^ Et les imre acadienne, myptera. de.; .s
veau organisé avec succès. j ’e 1240, apprennent obligatoire-1 nüliers de gens qui ont appaisé rov|dence, nous prouve souvent

- | ment le français..C’est dire quel car soif depuis la minute que due ce furent de» leurs qui noçs
| étude de notre langue pit trou-, | eau est devenue mauvaise, ont "rvsrent de chefs a diverses hec,- 
J vée nécessaire même dans les| И-sorbé des quantités de fermes 65 -penlkeses pour notre racé,;

- | Pays orientaux. Dire qu’il v a en[ de maladie. Il est du plus grand! 1K>"S 9e rfPPcfeP que їм princi- 
j îotre pays des ‘gees tenement I devoir de notre conseil dev^ille. ‘4й* >? c,t*™ S- °- Mgr BU,.-

rlj jaunes”—4e Dr. Edwards et Vml d’étudier immédiatement cette eab’ dans I Oucst. et liion &•
! copain le petit pèrc Hocken par [question et surtout d’agir sans па‘*иг Laudry, pour 1 Ontertec 

L’Université du CoRéet SAintl *"тр1е—qifilg ne veulent pas [délai. , , voila deux descendants d’Acs-
seph est sov.s la direction et ad™5ttre ce 4?e •*» jaunes del FRANÇAIS ' -'ЄП* <,Ш lutté “ PrcrttBr

U surveillance des re igieux de Tokio reconnaisrent facikment о^ТАКШ 'F* avec.n0u* pour le
•ye Cràl En 1906 î'Gniver-lC est d,rc 4U d n existe pas d’en-1 ONTARIO de notre langue, notre ncligiûr.

sité d’Oxfofd admit l’Universitél lroits de refug' pour cette sorte [ L bon. M. Furgusson, premier ;t la loyauté du sol canadien. • 
moeurs d'une façoft perma- du Collège Saint Joseph aux nriJ genS| P*’ même la Chine et le "in'stre de l’Ontario vient <Van- Le Père Lortk, qui y à tête

vilêires aécordê, oar I, Smtut d«V?P<,n' Le Po,e Nor<1 leur con-| no"cer a son retour d’Europe qu’- toutes ses grandes puissauoçr 
J-G B Universités Coloniales. * vendrait peut-être_.f l’on dit que J d fera une enquête sur kr^te: d’êmotien et de «avant obsérva-
J ’ ’ Le cours Commercial confèrei ”m°“rs blancs sont tac,!c i| ÜSllî04* ^Mfcr ** **■•%*'

8=1 le 4ejgfés de Bachelier-ès Scien-1 domPter- I mis au dépote Aurelien Belanger mule 4m voeu ; nous sommes i^i
VOYAGE ^eurs s°nt embarqués,, samedi -ces Commerciales le cours Clâe-I APRES LES |f*î ls ***** au pa/s deux éléments distincts
________ midi, à Montréal au chant de tique confère les degrés de Ba l ELECTIONS J Législature provinciale, \ oilà mjùs. parti-Canadiens-Français.

l'hymne national “O Qmad»’’.Le cbeliers-es-lettres,, de Bâche-1 C’est une bonn, chose mal™ '""Drame ministre corn- mais pratiquons une toujours 
matin dans la pieuse chapelle de tet-ès-Sciences, ou tie Bâche- foi, que le* élections soient^pas-1mence a man,fester le désir de plus vive mutualité de coeur an.- 
Notre-Dame de Lourde» à Mon» 'énatitution sées. Si liion M King œu* ,’**®ЄГ des Parole4 aux a=t<‘s, ce la pratique constante des mêmes

- laisser le temp”de^.^em^l4,n «st-.toujotirs inattendu chez vertus, l’honnêteté, la religian,
u brouhahaqu’à [ 'Тн^ГопигЬ la Ti^ibitim *e ‘surnaturel

ünrfa,CtaT^n«éc^raur,LCn, eSt <°rt avar,ée ,!eP^s !i»tro-j A VENDRE -
h” ^ que ^"1 duction de la bière 4.4 et plus. Une des plu, tiellm réside
'périclite, les affaires' C’esttad'ji.“n P*8 df fait à ''a' * h“it appartements dàn. la
»-t, la population oatUe teutLV9ny*re d'J.notr«.lan?ui 'Car Gra"de«r: 26x28. deux 

ur ne penL qu’à I, Lampn^c dans '’'" /„paraissent tontes A oouté $7^00. vendra .
' se jpouèsuit, voire qu'.l Ta !'8 anWnos,tés' Et da,ne1,,r9> "n à un prompt acbtq

certain hebdomadaire I "°™me 4UI possédé deux langt.es Cinq cents piastres comptant,
deux «nnéea-de courantr annonce 4e* voyage deï pen^bX t^k^fo" j P
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'.Acadiens de citez nous; 
te un pour clôturer leurs gra 

des et touchantes célébrations 
samedi, les Pères Oblate ave1 
annoncé une assemblée patriot 

•que; cette réunion a eu lieu s: 
medi s<dr et elk a réuni des ce* 
aines d’auditeurs et un fort gro 

- vo"-’ offrS ?V ^’Acadiens. M. Arsenault, ua 
. i-belles ; Carpentria. ;i rub- Citoyen estimé de l’endroit, ргД 
cjbêee par les humounstes, a la sida l’assemblée à la demande dé 
renommée des Berlingot», bon- gév. Père Joyal, supérieur de 1» 
їли» uniques dans leur genre, résidence des Pères Oblats an 
“"M Castelnaudary, Ion Cap; M Arsenault, qui est ausj
se regàk d un plat local le Cas-_________________4 T
soulet, et que Montélimar est 1» 
patrie du Nougat, comme .Nan- 
bonne celle d’un Miel célèbre!
Nèrac, peu connu des touriste», 
l’est des amateurs de Pâté» de 
Canard Trnffé ; et Périgueitx, k 
centre du district des Truffes, ex
pédie au loin ses Pâté» de Peu- 
dreaux Rouges. .1

Mais arrêtons-nous: une teiw 
énumération, si incomplète qnf 
elle soit, est difficile à digérer 
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inage en terre ontarienne. Plu-| blanc, ptre., C.S.C,Supérieur
sieurs institutions et organisa-! ~ ‘ ........................
ions««we Wen ee qu’en disait Mgr. Julien, évêque d’Arras, 

wtte question : .
‘ nationaIl*nle qui veut réaliser oeuvre durable, .

devra commencer par faire l’éducation du "sentiment 
> natioeal Donner au peupk une phig vive conscience de 

•ee traditions et de son caractère historique, lui inspirer 
l’amour des choses qui sont le tréaer de son patriotisme 

S •* k culte des qualités qtt k distinguent, le mettre en
f ïarde contre l’indifférence en matière de religion, la re-

ip-V % NÔ»® étant Гип des principaux facteur» de son histoire,
en un mot, pousser au plus hsut dégré la personnaUté 
vivante de la nation, pour la rendre capable de s’impo- 

ig * la politique dea partie et forcer l’Etat de gouver
ner avec b nation et pour k nation, voilà la tâche d’un 
nationaUBne raisoimable qui veut être un esprit et 
partant fin principe de vie et d’unité.’*

Voilà un travail tout tracé pour les vrais patriotes, 
ur les hothmes d’action que notre avenir national inté- 

* - > j ss** Quelques animateurs aux idées saines, une poignée 
-4-, hommes convaincus de l’importance de nos questions 
Jwtioqaies, valent plus pour la race, que des centaines de
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rs qui promeut du patriotisme des autres pour . jjy С0Ц.ЕСЕ

critique, nous avons trop de 'bonne besogne à 4 SAINT J 
l^diger de çultiver chez notre peuple le sei.ti- 
>naï Nous le répétons en terminant : il est vr*i- 

regréittable mie nous laissions passer notre, fête na- 
lé sans manifestation aucune. Souhaitons que Van 
îain versa un Cbngrès dans chaque Tégion et que cette 
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peut accommoder 425 élève: 
nifique terrain de jeux de, 
scree, sur un* colline don 
fa vallée de Memramcook. 
tre jeux de tennis, jeux de 
чи mur, gymnase, patinoi 
200X90 pieds. Selles d*n

s du
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éparéeg pour petitsceux qui ont fait le vo- 
l'Acadie, l’an-dernier, se 
avec plaisir, ils
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